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ABSTRACT. - Length-wcight relationships and condition factor (K) of Dipîodm Sargus in 
âge groupe 0 + , O + were studied. Sampling was carried out of the Coastal ponds of Palavas : 
Prévost and Maugio - south of France ■ regularly over two years (1979-1980). 

Individual tneans wejght seemed rathcr constant from y car to year. In contrast to such 
occurence, length-weight relationships and condition factor changed with the seasons. Mot an y 
noticeably différence was ascertained between wiid and breedmg young breams (at least untü 
the size of 120 mm L*). 

RÉSUMÉ. - La relation taille-poids et le coefficient de condition (R) de Diplodus sargus Q + . 
0 + ont été analysés mensuellement à partir de l'échantillonnage réalisé dans les étangs paJa- 
vasiens (Prévost et Mauguio) entre 1979 et 1980. 

A taille égale, les poids des jeunes sars varient peu d'une année à l'autre. On enregistre, 
par contre* des fluctuations saisonnières de ces poids et du facteur (K). Les poids des sars d'éle¬ 
vage diffèrent peu de ceux des étangs. 


Introduction 

L’étude de la croissance des sars (Diplodus sargus Î758) fréquentant les 
lagunes languedociennes s’inscrit dans le cadre d’une demande émanant tant des 
aquaculteurs que des scientifiques. 

Au niveau professionnel, le besoin de connaissances concernant l’écobiologie 
intralagunaire des poissons s’est exprimé il y a quelques années lorsque fut envisagée 
une aquaculture extensive. La construction d’une bordigue et de barrages à poissons 
IQuignardet Farrugîo, 1981 ; Quignard et Autern, 1982) à Salses-Leucate a relancé 
récemment une telle demande. 

Au niveau des scientifiques et des professionnels en aquaculture, le même be¬ 
soin se fit sentir lorsque la reproduction artificielle et l’élevage intensif des sars 
furent entrepris à la station de biologie marine et lagunaire de Sète (Kentourier al., 
1980) et au G.A.ILC. « Les Poissons du Soleil» à Balaruc (Hérault). Pour ces expé¬ 
rimentateurs, une v référence naturelle » est nécessaire pour tester T efficacité des 


(I) Laboratoire d'Iehthyologie, U.S.T.L. Place E.-Bataillon, 34060 Montpellier Cedex (France). 
Cybium, 1981 ?(3) : 31-41 
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techniques et des méthodes mises en œuvre pour avoir une bonne production aqui- 
cole. 

Le travail que nous présentons tente de répondre en partie à ces besoins en 
étudiant révolution de la relation taille-poids en fonction du temps dans deux la¬ 
gunes languedociennes Prévost et Maugio susceptibles d’être aménagées. 

Actuellement, les jeunes sars (0*) nés en mer, pénètrent dans ces étendues 
d’eau, au début de l’été et en sortent à l'automne pour regagner la mer, H est rare 
que les individus de la même cohorte alors âgés de plus de 6 mois(Q ++ ) reviennent 
au printemps suivant dans ces deux lagunes. 

Les lagunes de Prévost et de Mauguio (Quignard et Zaouaïi, 1981) sont toutes 
deux peu profondes (moyenne 0,70 m) mais elles diffèrent l’une de l’autre par d’au¬ 
tres caractères. Celle de Prévost ( 296 ha) est largement ouverte sur la mer par un 
grau de 20 m de large, 2 m de profondeur et 250 m de long ; ses eaux spatialement 
assez homogènes sont du type poly-euhalim La lagune de Mauguio communique 
avec la mer par un long canal (1050m) dont la section (profondeur 1,80 m largeur 
20 m) est relativement peu importante par rapport à la surface du plan d’eau 
(3167 ha) ; ses eaux plus ou moins salées selon la saison et le lieu, peuvent être 
qualifiées de méso-polyhaiines. 

Les années retenues pour cette étude l’ont été car elles correspondent à deux 
densités de peuplement en D, sargus très différentes. En 1979 te recrutement des 
G + a été important et assez précoce (début juillet), alors qu’en 1980 11 a été faible 
et assez tardif (Prévost fin juillet, Mauguio début août). La différence du nombre 
d’individus échantillonnés en 1979 et 1980 est le reflet de ces deux états, 

La relation taille-poids a été établie mensuellement dans chaque lagune d’une 
part pour les sars 0 + entre leur entrée estivale et leur sortie automnale (première 
période trophique) et d’autre part pour les sars 0^ qui séjournent à nouveau dans 
les lagunes de la fin de l’hiver à la fin du printemps (seconde période trophique). 

Les croissances pondérales (relations taille-poids) constatées dans ces deux 
lagunes ont été comparées à celles décrites par Mouneimné (1978) pour les sars 
du Liban et par Kentouri et al. {1980) pour des sars (D. sargus) d’élevage. 

Enfin nous donnons les variations mensuelles du coefficient de condition K. 

Liste des abréviations employées : 

a ; ordonnée à l’origine ; j : jour ; g : gramme ; Lt : longueur totale ; mm : millimètre ; 
N : effectif des échantillons ; n : pente ou coefficient de régression ; r : coefficient de corréla¬ 
tion ; VE : valeurs extrêmes des poids Wo ou des longueurs Lt ; Wb : poids brut théorique en 
grammes ; Wo : poids brut observé en grammes ; Sn : écart type de la pente n ; Sdy : écart type 
des résidus, erreur type d’estimation. 


Relation taille-poids 

Cette relation est du type (1) Wb =aLt n , Par transformation logarithmique* 
elle peut être linéarisée et alors l’équation s’écrit (2) Log Wb = n Log Lt + Loga, 
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Tableau I : équations mensuelles de la relation taille-poids des D >. satgus 0 + du Prévost, cohortes 
1979 et 80 










VE LC 

VE Wo 



n 

Loq a 

N 

T 

5n 

Sdy 


B 

Juillet 

79 

3,164 

-11,780 

124 

0,896 

0,175 

0,152 

17 - 43 

0,09 - 1,20 

80 

1/159 

-12,504 

31 

0,978 

0,621 

0,075 

25 - 39 

0,12 - 0,92 


79 

i.no 

-11,490 

221 

0,956 

0,208 

0,140 

41 - 81 

1,06 - 10.00 

Août 











80 

2,958 

-10,846 

172 

0,930 

0,226 

0,269 

25 - 91 

0,22 - 14,50 

Septembre 

79 

1,159 

-12,590 

174 

0,965 

0,257 

0,121 

65 - 107 

4,00 - 22,00 

80 

3,419 

-12,824 

26 

0,994 

0,692 

0,120 

45 - 115 

1,20 - 30,00 



79 

1,188 

-11,750 

20 

0,860 

0,718 

0,100 

65-117 

4,80 - 30,00 

Octobre 

début 

m 

1,021 

-10,942 

37 

0,985 

0,500 

0,113 

59 - 115 

4,00 - 30,00 

fin 

80 

3,141 

-11,590 

95 

0,987 

0,261 

0,060 

65 - 115 

4,75 - 26.00 

Novembre 

79 

3,117 

-11,560 

9 

0,987 



67 - 93 

5,13 - 14,50 


Tableau 11 l équations mensuelles de la relation taille-poids des D r sargus 0 du Mauguio, co¬ 
hortes 1979 et 80. 










VE Lt 

VE Wo 



U 

loq a 

a 

t 

Sn 

Sdy 

» 

B 


Jui11er 

79 

1.161 

-U, 760 

23 

0,923 

0,685 

0, ib9 

19 - 11 

0,05 - 

0,60 

Août 

79 

3,298 

-12,247 

526 

0,94b 

0,149 

0,186 

41 - 95 

1 ,00 * 

15,00 

80 

2,590 

- 9,416 

27 

0,912 

0,526 

0,238 

Il - 75 

0,60 - 

5,85 

79 

3,163 

-Il ,602 

468 

0,975 

0,114 

0,106 

55 ~U5 

2,50 - 

29,90 

Septembre ——- 

80 

3,195 

-11,790 

18 

0.9B7 

0,740 

0,080 

61 -117 

3,50 - 

31,50 

Oc c ♦ 

80 

2,644 

- 9,790 

29 

D,94Ü 

0,877 

0,240 

85 -115 

11,00- 

27,50 


Les valeurs des puramêlres a eL n orU été calculées par la méthode des moin¬ 
dres carrés I droite de régression DR). 

Première période trophique 0* 

On noie dans le Prévost ei le Myuguio (labl. I, II cl Ul i lig I) la même évolu¬ 
tion générale du poids en fonction de la taille quelle que soîi l'année. Il laul pour- 
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Tableau III : Equations taille-poids et variations des poids bruts individuels calculés (Wb) en 
fonction de la taille pour tes sars du Prévost, du Mauguio, d'un élevage et du Liban. 


PlEVÛST e Cehort® IV?? 

MAUGUIO : Cohorte I9?9 

£LEVAGE e KenicurJ 4 al.. 

LjtMl : Houneimnê ( 147Bt 

w b * 6,4ü , ig* 

H * 748 r î D.9* £n i 0,09: 5dy 

Valeurs. «xtrctscs i L. i 17 - IJ7 use 1 

- 4.671 , irt/*» 0 

K - ID16 r : 0,98 5n :Û,097 Sdy:0,24? 

Valeurs e*crêeet : L. i 19 - lli at 

(19801 

- 6,66.1o"h 1 3,221 

Vllfvr» ; 

t : 19 * 220 m environ 

î 0,05-152 s, environ 

W b - 2,22, 

Valeurs exlrênes : 

W ô : Ü*Qt-1ü E 

: 0*01-2»,9 g 

J, t : 25 - 255 k 

Cohorte 1ïflÛ 

U b - |,43B . ItT* L t 3,D4 * 

H - 36Î T ï 0^aSn:0,l6l 5dyï0,2£& 
Valeurs extrêmes : i 25 - US im 

W & : 0,12-30 R 

Cohorte 1980 

U b - 9.210 . [O'^Lj ÎJ4T 

M * 75 r î0.99Sn 0.353 8dy t 0,l4l 
Valeurs extrêmes t L î 11 * Iî? ne 

V o e 0,8-31,5 R 

H> (g) tfb { 8 > 

iomï Prévost 79 8r#vo*t 80 

Uh <*) Wb (*> 

HâugULO 79 Htugvie 80 

U6 (8) 

Eltvigt 

Wfa (,) 

Liban 

15 0.60 0,7 J 

Û.6D 0.64 

0.6} 

0.78 

45 1.15 1,57 

1,38 1.43 

1.11 

1.63 

55 2.58 2.90 

2,69 2.68 

2.70 

2.45 

75 7.02 7.46 

7.51 7.11 

7.32 

7,35 

85 10,51 10,93 

11.37 IG.53 

10.95 

10.61 

95 15.04 15.JS 

16.41 14.91 

15.67 

14.75 

105 20,70 20.82 

22.88 20.45 

21.64 

19.80 

1 15 27,84 27.47 

30.92 27.21 

29, Û 

25.88 


tant souligner que les individus de plus de Lt 85 mm de la cohorte Î979, de Mau* 
guio surtout, sont un peu plus lourds que ceux de la cohorte 1980. La densité du 
peuplement semble donc peu influer sur la croissance pondérale. Dans les deux la¬ 
gunes (tabl. I, Il ; Fig. 2), le poids des individus de même taille augmente d’un mois 
à l’autre puis chute entre octobre et novembre selon les années et les lieux. Cette 
baisse du poids moyen des sats en l in de séjour dans les lagunes est due au départ 
en mer des individus les plus gras. Il ne reste dans ces masses d’eau que des pois¬ 
sons relativement maigres et souvent de peliles tailles qui cherchent à accumuler, 
pendant encore quelques jours, des réserves avant d’aller passer l’hiver en mer. 

Notons également que le laux de croissance pondérale en fonction de la Ion* 
gueur (tabl. I et II) augmente de juillet à octobre. Quant à l'accroissement pondéral 
journalier moyen H esl maximum au mots de septembre (octobre) : Prévost 1979, 
aoùl 0,18 g/j, sept. 0,22 g/j, ocl. 0,20 g./j, nov. 0,15 g/j, Mauguio 1979 et 1980, 
août 0,19 g/j*0,14 g/j, sept. 0,23 g/j-0,32 g/j. 

On rt’observe pas de différence significative (tabl. III) entre les poids moyens 
des sars d’élevage (Renlouri et ai 1980), des côtes du Liban { Mouneimnë, 1978) du 
Prévost cl du Mauguio. 

Deuxième période trophique 0 + * 


De murs au début de juin on pêche dans ces lagunes de jeunes sars âgés de 10 à 
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Tableau IV : Equations mensuelles de la relation taille-poids des D. sargus G** cohortes 1978 et 
79 dans le Prévost en 1979 et 1980. 




n 

Loga 

N 

r 

Sti 

Sdy 

VE Lt 

nm 

VE Uo 

£ 

Avril 

79 

2,723 

- 9,991 

17 

0,98 

0,287 

0,070 

80 - 99 

7 - 13,5 

8Û 

2,859 

*10,488 

40 

0,97 

0,290 

0,076 

95 - U 7 

13 - 23,8 

Mai 

79 

2,967 

*10,932 

1 19 

0,96 

0,287 

0,098 

80 - 99 

7,8- 15,5 

eo 

2,977 

-10,935 

30 

0,92 

0,562 

0,155 

95-117 

10,7-20,8 

Juin 

79 

2,968 

-10,920 

76 

0,98 

0,310 

0,070 

8Ü - 99 

7 - 15,2 

80 

3,099 

-U ,414 

10 

0,98 

0,277 

0,087 

91 - L17 

13,3-29,1 
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13 mois dont il est permis de penser qu'ils effectuent un second séjour lagunaire. 
Ces individus sont rares mais les quelques données recueillies permettent une appré¬ 
ciation de révolution du poids. 

Les équations des tableaux IV et V et l'exemple graphique de la figure 3 indi¬ 
quent qu'à taille égale les sars 0 ++ capturés au début du printemps (mars, avril) sont 
plus légers que les individus de la même cohorte pêchés au début de l'automne pré¬ 
cédent. 

Le taux relatif de croissance (tabt IV et V) assez bas en avril augmente ainsi 
que le poids individuel jusqu’à la fin juin. Après cette date, il est exceptionnel de 
pêcher dans le Prévost et le Mauguio ces sars devenus t + (date de naissance admise : 
mai ■ apparition de l’anneau d’arrêt de croissance fin mai-début juin), ceux-ci ayant 
regagné la mer. 
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Tableau V : Equations mensuelles de la relation taille-poids des Z), sargus 0**, cohortes 1978 et 
79 dans le Mauguio en 1979 et 1980. 



n 

Log a 

N 

r 

Sn 

Sdy 

VE Lt 

VE Mo 

K 

Hal 

79 

2,627 

- 9,400 

t 4 

0,95 

0,710 

0,080 

80 - 100 

S » 14,0 

80 

2,920 

-11,765 

21 

0,98 

0,487 

0,074 

80 - 100 

7,5- 16,5 

Juin 

79 

1,160 

-î0,709 

50 

0,94 

0,485 

0,126 

80 - 100 

9 - 17,5 
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Fig. 3 - Relations lai Ile-poids, cohorte 1979, Prévost, avant lu migration marine automnale et 
au retour printanier dans ta lagune. 


Coefficient de condition 

Pour eompléler félude des relations taille-poids, nous avons suivi les variations 
du coefficienl de condition K des populations de surs immatures () 4 et () ++ 
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Le coefficient K a éié calculé à partir de la formule : 

K =—— , 100 (3) 


La relation (3) peut aussi s'écrire : 


K = 


aLt^ 

L t 3 


. 100 (4) 


K est d’autant plus indépendant de la taille de l’animal que la valeur de l’exposant 
n est plus proche de 3, puisque : 


K = 


aU3 

Lt 3 


. 100 


a. 100 


Si tel est le cas, K est uniquement l’expression de l’influence des conditions écologi¬ 
ques (température, nourriture) et physiologiques (état d’engraissement, maturité 
sexuelle) sur la population. 

Toutes les valeurs mensuelles du coefficient de régression n des équations consi¬ 
gnées dans les tableaux 1, Il et IV, V ont été comparées à la valeur 3 qui traduit 
l'isométrie par le test de Student. Aucune différence significative n'existant, Putiü- 
J „ Wb 

sation de K" —j . L 00 est donc justifiée. 

Prévost (ftg. 4 , tabi. VI), 

Pour la cohorte 1979 Q*, K passe de 1,1 chez les alevins de quelques semaines 
(juillet) à 2 au début de l'automne (mi-octobre). La chute de K en novembre est 
due, comme nous l'avons déjà signalé, au départ des individus les plus gras. Les 
individus 0 ++ {1979) de retour au printemps suivant (1980) dans l'étang ont un K 
très bas : 1,4 à 1,5. La condition remonte progressivement pour atteindre 1,85 au 
début de juin, période qui correspond à la migration en mer de ces individus 1* 

On retrouve les mûmes fluctuations de K pour la cohorte 1980 (groupe 0*) : K 
passe de 1,2 en juillet à 2 T I en septembre-début octobre puis diminue à la fin d'oc¬ 
tobre, période coïncidant à Ja migration des jeunes sars. K atteint un minimum de 
1,7 au mois d'avril 1981. 

Pour la cohorte 1978, entre les mois de février et de mars 1979, on constate 
une chute significative de K qui passe de 1,65 à 1,4 pour remonter ensuite à 1,62 
à la fin du printemps (juin). Les échantillons du mots de février et de mars sont des 
individus entrés accidentellement dans l'étang à la suite de gros coups de mer. 
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Tableau VI : Variation du coefficient de condition K dans le Prévost et le Mauguîo, cohortes 
1978, 79, et 80. 


FBI v a S I 


n 

H U CD I B 



m'mi 


DUE 


M 

HtJftï 


SUE 


Jûr 3 



Février 

79 

f.65 

r~~ 


Novembre 

78 

t .65 



Mars 

79 

1,40 



Mai 

79 

1,54 

1978 


Avril 

79 

1,47 

1978 


Juin 

79 

L ,66 



Mai 

79 

1 ,60 



Août 

79 

L t 98 



Juin 

79 

1,64 







1 

Juillet 

79 

1,10 



Juin 

79 

1.34 


5 -10 

JulL1 et 

79 

1,90 



Jui1let 

79 

1,40 


Il -20 

luitlet 

79 

l ,16 


6 -12 

Août 

79 

1,63 



Août 

79 

t ,60 


n -20 

Août 

79 

1,52 


2 -!Û 

Septembre 

79 

1.71 


21 -24 

Août 

79 

1.75 

19 79 

1Û -19 

Septembre 

79 

1,70 

1979 

26 -M 

Août 

79 

1,92 


24 -29 

Septembt e 

79 

1 ,83 


1 - 8 

Septembre 

79 | 

2,0 



Octobre 

79 

2,05 


9 -14 

Septembre 

79 

1,96 



Novembre 

79 

1 ,86 


15 -20 

Septembre 

79 

1,95 



Avril 

BQ 

1.48 


21 -29 

Septembre 

79 

1,89 



Mai 

80 

1,60 



Mai 

80 

1 ,60 



Juin 

80 

1,85 







t -12 

Juillet 

BÛ 

un 



Juillet 

80 

1,58 


t -5 

Août 

80 

1.64 


5 

Août 

80 

1,62 


a -12 

Août 

80 

1,80 


18-21 

Août 

60 

1,76 

1980 

14 -29 

Août 

au 

2,0 

1980 

3 -15 

Septembre 

60 

1,94 


4 -26 

Septembre 

80 

2,1 Ü 


26 -30 

Sdptambre 

80 

1,99 


2 -16 

Octobre 

ao 

2,10 


4-6 

Octobre 

80 

1,60 


20 -28 
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ao 

1,87 








Avril 
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Fig. 4 — Variations mensuelles du coefficient de condition K t cohortes 1978,1979 et 80, dans 
le Prévost. 
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COHORTE 78 _'__ COHORTE 80 

COHORTE 79 

Rg. 5 - Variations mensuelles du coefficient de condition K , cohortes 1978, 79 et 80 dans le 
Mauguio. 

Mauguîo (fig. 5, tabi VI). 

Les variations mensuelles de K sont du même type que celles mises en évidence 
dans ie Prévost : K passe de 1,34 en juin 1979 pour atteindre 2 en septembre. Une 
diminution automnale de K est observée dès fin septembre. Les sars de retour au 
printemps présentent un coefficient de condition asse2 faible en mai : 1,6 en I960 
et 1,54 en 1979. Ensuite, on note une augmentation progressive de K (voir cohorte 
1978). 


Conclusion 

Entre les lagunes de Prévost et de Mauguio, les relations taille-poids des Diplo* 
dus sargus 0 + des cohortes 1979 et 1980 différent peu. Ces lagunes sont pourtant 
bien distinctes sur le plan morpho-édaphique et sur celui de la qualité des eaux. Il 
existe également des différences entre les années 1979 et 1980 quant à l’importance 
du peuplement en sais Û + , les dates et la durée du séjour en lagune. Ce ci laisse à 
penser que le Prévost et le Mauguio peuvent supporter une charge en D . sargus 0 + 
supérieure à celle de 1979 pourtant considérée comme importante. 

Donc quelles que soient les circonstances, on peut admettre que des alevins 
0" mesurant Lt 17-19 mm et pesant Wo : 0,05-0,09 g (minimum) à l'entrée esti¬ 
vale en lagune atteindront Lt : 115-117 mm et Wo = 29 -31,5 g (maximum) au mo¬ 
ment de la sortie automnale. 

Les variations saisonnières pour les individus des cohortes 1979 et 1980 sont 
nettes. Le poids moyen des sars de même taille augmente durant la période estivale 
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lagunaire et diminue ensuite pendant la période hivernale marine ; ce poids s’amé¬ 
liore ê la fin du printemps quelques temps après le retour des sais û ++ en lagune. 

Aucune différence appréciable n’est décelable entre le poids moyen des sars 
0 + des étangs palavaslens et ceux des sars d’élevage et des côtes du Liban, du moins 
pour les classes de tailles inférieures à 120 mm (Lt). 

Le calcul du coefficient de condition ayant été fait sur des populations com¬ 
posées uniquement de jeunes immatures, l'influence de l’état des gonades est quasi¬ 
ment nulle ; de plus les phénomènes d’allométrie étant négligeables (n =3), les va¬ 
riations du facteur K reflètent donc essentiellement l’état d’engraissement. 

Dans les deux lagunes, révolution du facteur de condition en fonction du 
temps est assez semblable mais on note, en fonction de l’année un décalage de 15 
jours à 1 mois dans rétablissement des phénomènes. K atteint son maximum 
(K = 2) en septembre ou octobre et son minimum (K = 1,4 à î ,5) en mars ou avril 
selon l’année. 

La valeur maximale du K qui correspond au maximum d’embonpoint des 
jeunes sars se situe avant la migration vers la mer, et le minimum à la fin de l’hiver, 
période où les sars ont épuisé toutes leurs réserves graisseuses et ou certains d’entre 
eux (peu nombreux) pénètrent pour la seconde et dernière fois dans le Mauguio et 
le Prévost (les 1 * sont très exceptionnels). 

La diminution de l’embonpoint entre fin septembre et novembre, selon les 
années et les lagunes, correspondant au départ en mer des individus les plus gras, 
seuls les maigres restant encore quelque temps dans les lagunes et ce, jusqu’à ce 
que les conditions climatiques les en chassent. 

L’étude des variations du facteur de condition confirme les résultats obtenus 
par celle de La relation taille-poids en fonction des saisons. 
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